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A n i t a  C o n t i
Regard sur la Guinée

Anita Conti, née en 1899 et décédée en 1997, est une océanographe et photographe.

Entre les deux guerres mondiales, elle commence à dresser les premières cartes de pêche 
alors qu’on ne dispose que de cartes de navigation. Dès les années 1940, elle s’inquiète 
des effets de la pêche industrielle sur les ressources halieutiques.

En 1943, le gouvernement d’Alger lui commande une recherche sur les ressources 
en poissons du littoral ouest africain et les méthodes de pêche traditionnelles qui y 
sont pratiquées. Ainsi, pendant presque dix ans, Anita Conti se consacre à étudier et 
à prospecter les côtes de Mauritanie, du Sénégal, de la Guinée et de la Côte d’Ivoire, 
expérience qu’elle relate dans son livre paru en 1957, Géants des mers chaudes.

Cette mission représente près de 2300 photographies. Le Lieu en a choisi une 50aine dont la 
majorité est exposée pour la première fois à Lorient. Certaines photographies présentées 
ont été prises par Pâquerette de Quénétain. 

En partenariat avec le service des Archives de la Ville de Lorient, la Médiathèque François 
Mitterrand et le festival Pêcheurs du monde, qui se tiendra du 20 au 27 mars 2022. 

Les tirages ont été réalisés par Jean-Jacques Banide, à l’exception des tirages présents dans la salle du Pavillon. 

© Portrait d’Anita Conti 
Archives de la Ville de Lorient.
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VERNISSAGE

Jeudi 31 mars, 18h30

VISITES COMMENTÉES
Vendredi 1 er avril ,  18h
Dimanche 24 avril ,  15h
Samedi 21 mai,  15h

APARTÉS 
• rencontre publique  
Le grand marin, Catherine Poulain | 8 avril, 18h30, Le Lieu de la Photographie 
Lectures du livre de Catherine Poulain et discussion avec l’auteure sur son expérience de marin 
dans les eaux d’Alaska.  

• ateliers 
Création de cyanotypes | 9 avril, 14h - 18h, Le Lieu de la Photographie

Le temps d’une demie journée, il s’agira de découvrir le cyanotype, un procédé photographique
monochrome négatif ancien, par le biais duquel on obtient un tirage photographique par contact,
couleur bleu cyan. Accompagnés par nos équipes, les participant.e.s seront invité.e.s à imaginer un 
herbier marin, à partir d’algues, de plantes, de coquillages et de formes découpées, à la manière 
d’Anna Atkins.

Création de cyanotypes | 14 mai, 14h - 18h, Le Lieu de la Photographie

• projection 
La pêche illégale dans le golfe de Guinée | 28 avril, 19h30, Le Lieu de la Photographie

(documentaire de Régis Kamen et Yvan Wastiaux, 2017, 52mn) 
production Galaxie Africa, Canal + Afrique. Projection suivie d’un débat, en partenariat avec le festival 
Pêcheurs du monde

À bord des navires patrouilleurs de la marine camerounaise, le journaliste Régis Kamdem a suivi la 
lutte sans merci contre la pêche illégale dans le Golfe de Guinée. Les eaux du golfe de Guinée, que se 
partagent une douzaine de pays de l’Ouest africain, du Sénégal, au nord, à l’Angola, au Sud, sont l’une 
des zones maritimes les plus dangereuses au monde. Elles concentrent 25% des actes de piraterie 
commis dans le monde entier. Quarante pour cent du poisson pêché l’est de façon illicite, ce qui 
représente un manque à gagner annuel de plus d’1,2 milliard d’euros pour les pays de la région.
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Ecrivaine, relieuse d’art, photographe et première femme océanographe, elle s’impose dans l’univers très 
masculin de la pêche. Elle participe en 1935 à diverses campagnes sur le premier navire océanographique 
français puis, avant la seconde guerre mondiale, sur un chalutier-morutier en campagne en mer de Barents 
et au Spitzberg durant 100 jours. Ses missions lui permettent de publier des rapports et des articles illustrés 
par ses photographies prises avec son appareil Rolleiflex ; elle ne manque pas de dénoncer la surexploitation 
des océans. Durant la guerre, elle obtient l’autorisation d’embarquer en tant que photographe de la Marine 
sur des dragueurs de mines en Manche et en mer du Nord, photographiant les tentatives de déminage. 
Durant les années de la France occupée, Anita Conti contribue à améliorer les conditions de pêche sur 
les côtes de l’Ouest africain ; au Sénégal, elle implante des stations de séchage de poissons et crée en 
Guinée une pêcherie de requins. Anita Conti s’est fait accepter et respecter par les marins pêcheurs et les 
marins de la Royale qu’elle photographie comme un reporter, avec des points de vue audacieux : plongées 
et contreplongées qui nous font vivre de l’intérieur la pêche en haute mer. En 1952 elle embarque pour 
plusieurs mois sur le chalutier Bois Rosé en campagne sur les bancs de Terre-Neuve, au large du Canada. Son 
aura devient légendaire, les marins la surnomment La Dame de la mer. À ceux qui lui demandaient si elle 
était un garçon manqué, Anita Conti aimait répondre : «Non, je suis une femme réussie». 

Anita Caracotchian est née à Ermont dans le Val d’Oise, en 1899. Issue d’un milieu aisé d’origine arménienne, 
sa famille lui offre une éducation profondément ouverte sur le monde, tournée vers la culture humaniste, 
avec l’amour de la nature et des grands voyages. Dès son plus jeune âge, Anita a deux passions : les livres et 
la mer. A l’aube de la première guerre mondiale, en 1914, la famille se réfugie à l’île d’Oléron où la jeune fille 
s’adonne à la voile, la lecture et réalise ses premières photographies. En 1920, elle démarre sa carrière de 
relieuse d’art et obtient de nombreux Prix. Elle épouse Marcel Conti en 1927. La passion de la mer l’amène 
au journalisme puis à travailler pour l’Office scientifique et technique des pêches maritimes (OSTPM). 
Commence alors pour Anita Conti une formidable aventure scientifique et humaine. Entre les deux guerres 
mondiales, Anita Conti commence à dresser les premières cartes de pêche alors qu’on ne dispose que de 
cartes de navigation. Son activité scientifique contribue à rationaliser les pratiques de pêche hauturière. Dès 
les années 1940, elle s’inquiète des effets de la pêche industrielle sur les ressources de la mer. À travers ses 
livres (Racleurs d’océans, 1953 et Géants des mers chaudes, 1957), ses conférences, ses nombreux écrits et 
quelque quarante mille photographies, elle décrit les conditions de la pêche et alerte très tôt sur les risques 
liés à la surpêche. Dans les années 1960, elle se tourne vers l’aquaculture tout en continuant d’embarquer 
sur des chalutiers, comme le Charcot en 1974. Elle poursuit inlassablement ses recherches jusqu’à plus de 88 
ans. Elle meurt en 1997 à Douarnenez.

Durant près de 70 ans, Anita Conti a constitué une documentation et des archives considérables. Cette 
œuvre qui marque, au féminin, l’histoire maritime, a trouvé sa place sur les quais de Lorient, grâce à son fils 
Laurent Girault-Conti. Elle est à découvrir en salle de lecture des Archives municipales à l’Hôtel Gabriel et sur 
la base de données en ligne accessible à l’adresse http://archives.lorient.bzh.

Le fonds Anita Conti est d’une grande richesse et d’une grande diversité. Il se compose de documents papier 
: archives personnelles, dossiers documentaires, articles de presse et revues spécialisées ; de documents 
photographiques et iconographiques : collection des clichés d’Anita Conti, cartes postales, dessins, cartes 
géographiques, plans… ; d’archives audiovisuelles : entretiens avec son fils adoptif, émissions de radio, 
films, les masters étant conservés à la Cinémathèque de Bretagne ; également de ses travaux de reliure, 
sa bibliothèque personnelle et des objets : mobilier, garde-robe et échantillons récoltés au cours de ses 
voyages.



Le Lieu de la Photographie
Hôtel Gabriel - Aile Est 
Enclos du Port - 56100 Lorient 
02. 97. 21. 18. 02 
www.galerielelieu.com 
contact@galerielelieu.com

Horaires d’ouverture :
du mardi au vendredi de 14h à 18h

samedi et dimanche de 15h à 18h
Fermé les jours fériés

ENTRÉE LIBRE


